


« Passionnant et très beau 
film de Francesco Rosi, qui a 
retracé, avec la rigueur d’un 
historien et le lyrisme d’un 
artiste, un moment de la vie 
sicilienne.  » Yvonne Baby, Le Monde

« Le cinéma est exemplaire, la 
véracité palpable, puisque Rosi 
dresse un portrait complexe de la 
société sicilienne.  » Totalfilm

«  Le tournage sur les lieux mêmes des crimes de 
Giuliano, avec de nombreux comédiens recrutés 
sur place, contribue à l’authenticité de ce récit en 
apparence documentaire, mais réalisé avec les 

armes de la fiction : un scénario qui refuse tout didactisme, 
une mise en scène rigoureuse qui ose l’émotion et le spec-
taculaire. Impressionnant de bout en bout. » 
Samuel Douhaire, Télérama

«  Ce film est celui du mystère en dépit du fait 
qu’il soit l’organisation méticuleuse, soigneuse-
ment et clairement fragmentée, de faits réels. 
C’est là que réside sa force ténébreuse que le 

temps n’entame nullement. » Francis Moury, ecranlarge.com

«  Un film exceptionnel a été réalisé par Francesco Rosi 
en utilisant l’histoire du bandit sicilien Giuliano comme 
prétexte pour un document historique, politique et so-
cial de son temps.  » Variety

« Rosi confère à sa réalité cruelle un mystère 
lumineux. » Peter Bradshaw,  The Guardian

« C’est sans doute aussi bon ou meilleur que tout ce 
que Rosi a fait depuis. » Jonathan Rosenbaum, Chicago Reader« J’ai voulu tourner sur les lieux mêmes où s’était déroulée l’histoire de Giu-

liano, parce que j’étais convaincu que ces lieux feraient renaître les mêmes 
conditions, et c’est ce qui s’est passé. […] Mon but n’était pas de me consa-
crer au personnage de Giuliano : c’était de m’intéresser à la Sicile…, aux va-

leurs humaines, à la tragédie humaine née des rapports entre Giuliano et les autres 
Siciliens, entre Giuliano et les carabiniers, entre Giuliano et la vie politique italienne 
à ce moment-là. Mythifier Giuliano était inévitable parce que ne pas approfondir 
le personnage, c’était évidemment le mythifier ; c’est logique, après tout Giuliano 
était un mythe et j’ai tenu à ne pas détruire le mythe. » 
Francesco Rosi, entretien avec Michel Ciment, Le dossier Rosi, Paris, Ramsay, 1987

« Dans cette histoire de « bandit bien-aimé », Rosi dédramatise sans 
cesse son récit en interrompant le déroulement des événements, en 
commentant les images, en paralysant la disposition du spectateur 
par la suppression pure et simple du personnage principal qui n’est 

présent que comme cadavre ou vague silhouette à l’horizon.» Michel Ciment, ibid

« Ce n’est pas un film documentaire, 
mais un film documenté. » Francesco Rosi
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Juillet 1950, dans une petite ville de Sicile. Le corps criblé de balles 
du plus grand criminel de l’époque, Salvatore Giuliano, vingt-sept 
ans, est retrouvé dans un fossé. Les habitants et la presse viennent 
aussitôt s’entasser autour du cadavre de cet homme autant détesté 
qu’admiré, surnommé « le Robin des Bois sicilien ». De cet évène-
ment découle le récit fragmenté de la vie de Salvatore Giuliano.
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